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La seance est ouverte a 11 h 45. 

Adoption de l’ordre du jour 

L’ordre du jour est adopte. 

La situation au Tadjikistan et le long de la frontiere 
tadjiko-afghane 

Rapport du Secretaire general sur la situation au 

Tadjikistan (S/1995/472 et Corr.l et Add.l) 

Le President ( interpretation de Vanglais) : Le Conseil 
de securite va maintenant commencer Fexamen de la 
question inscrite a son ordre du jour. 

Le Conseil de securite se reunit conformement a 
F accord auquel il est parvenu lors de ses consultations 
anterieures. 

Les membres du Conseil sont saisis du rapport du 
Secretaire general sur la situation au Tadjikistan, documents 
S/1995/472, S/1995/472/Corr. 1 et S/1995/472/Add.l. Les 
membres du Conseil sont egalement saisis du document 
S/1995/486, qui contient le texte d’un projet de resolution 
elabore au cours des consultations anterieures du Conseil. 

Je crois comprendre que le Conseil est pret a voter sur 
le projet de resolution dont il est saisi. Si je n’entends pas 
d’objection, je vais mettre le projet de resolution aux voix. 

En l’absence d’objection, il en est ainsi decide. 

Je vais d’abord donner la parole aux membres du 
Conseil qui souhaitent faire une declaration avant le vote. 

M. Sidorov (Federation de Russie) ( interpretation du 
russe) : La delegation russe accorde beaucoup d’importance 
a F adoption par le Conseil de securite du projet de resolu¬ 
tion relatif a la prorogation du mandat de la Mission d'ob¬ 
servation des Nations Unies au Tadjikistan (MONUT). Les 
activites de cette mission sont un important facteur de 
stabilisation de la situation au Tadjikistan et le long de la 
frontiere tadjiko-afghane, et elles facilitent la complete mise 
en oeuvre des accords intertadjiks. 

La Federation de Russie est convaincue qu’il faut 
renforcer davantage les capacites de la Mission, ce qui lui 
permettrait de s’acquitter plus efficacement des taches qui 
lui ont ete confiees. En particulier, nous avons Fintention de 
revenir sur la question d’une augmentation des effectifs de 
la MONUT. 


La Federation de Russie appuie activement la proposi¬ 
tion formulee par le Secretaire general et qui tend a de- 
ployer, avec F accord des autorites afghanes, une unite 
speciale de la MONUT dans le nord de FAfghanistan pour 
permettre Fetablissement de liens plus directs avec l'opposi- 
tion tadjike et d’une base permettant d’enqueter, des deux 
cotes de la frontiere tadjiko-afghane, sur les violations de 
F accord de cessez-le-feu et de cessation temporaires des 
hostilites du 17 septembre 1994. 

J’aimerais a nouveau appeler F attention des membres 
sur les appels lances maintes et maintes fois par les diri- 
geants du Tadjikistan et des Etats qui fournissent des 
contingents a la force de maintien de la paix de la Commu- 
naute d'Etats independants (CEI) en faveur du deployment 
au Tadjikistan d’une operation des Nations Unies a part 
entiere. Comme chacun sait, l'idee de ce deployment est 
egalement appuyee par Fopposition tadjike. 

Nous notons que le Conseil de securite se felicite, dans 
le projet de resolution, de Fetablissement de liens etroits 
entre la MONUT, la force de maintien de la paix de la CEI 
et les forces deployees le long de la frontiere du Tadjikis¬ 
tan. De l’avis de la Federation de Russie, cette cooperation 
etroite entre la Mission des Nations Unies et la force de 
maintien de la paix de la CEI est un important facteur de 
stabilisation de la situation. 

Nous sommes satisfaits du projet de resolution presente 
aujourd’hui au Conseil pour adoption, principalement parce 
qu’il engage les parties a rechercher vigoureusement les 
moyens de parvenir a la reconciliation nationale, afin de 
conclure le plus rapidement possible des accords sur des 
questions fondamentales liees a F ordre politique et constitu¬ 
tional futur du Tadjikistan. 

La Federation de Russie, en tant qu’un des Etats 
observateurs presents lors des pourparlers intertadjiks tenus 
sous l’egide de l’ONU, apporte sa contribution pour faire 
progresser le processus de paix. Il est toutefois clair que 
settle une mise en oeuvre fidele et complete, par les parties, 
de toutes les obligations auxquelles elles ont souscrit peut 
creer un climat propice a la tenue d’un dialogue sur les 
questions constitutionnelles etpolitiques fondamentales. Les 
actes de provocation commis continuellement dans certaines 
regions situees le long de la frontiere tadjiko-afghane par 
des militants irreductibles de Fopposition ne favorisent en 
rien la creation d’un tel climat. 

La Federation de Russie espere que les appels urgents 
lances par le Conseil de securite seront entendus par les 
parties tadjikes et les pousseront a intensifier leurs efforts 
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en vue de trouver un moyen de parvenir a la reconciliation 
nationale. 

M.Menzione (Italie) (interpretation del’anglais) : Ma 
delegation votera pour le projet de resolution visant a 
proroger de six mois le mandat de la Mission d’observation 
des Nations Unies au Tadjikistan (MONUT), essentiel- 
lement parce que les faits nouveaux enregistres ces dernie- 
res semaines nous paraissent positifs, en depit des zones 
d’ombre qui continuent de planer sur certains aspects du 
processus de negotiation intertadjike. 

Les deux principaux facteurs permettant la prorogation 
du mandat sont, premierement, le renouvellement de F ac¬ 
cord de cessez-le-feu temporaire jusqu’au 15 aout 1995 et, 
deuxiemement, la decision prise par le Conseil des chefs 
d’Etat de la Communaute d’Etats independants de proroger 
le mandat de la force de maintien de la paix jusqu’a la fin 
de 1995. 

L’ltalie est persuadee que la treve peut reellement se 
maintenir au-dela de la periode convenue presentement. A 
notre avis, les conditions necessaires a la presence de la 
MONUT sont 1'existence du cessez-le-feu et le maintien 
d'une certaine dynamique dans les negociations. Quels que 
soient les hauts et les bas que connaissent les negociations 
intertadjikes, dans leur ensemble celles-ci ont, depuis la 
premiere serie de ces negociations, semble prendre une 
direction plutot positive. Elies beneficient actuellement de 
la participation active de pays voisins et des deux organisa¬ 
tions les plus directement concernees, soit 1’Organisation 
pour la securite et la cooperation en Europe et F Organisa¬ 
tion de la Conference islamique. 

Les conditions que les parties avaient fixees a diffe- 
rents stades pour la poursuite des negociations — au sujet, 
par exemple, de l’ordre du jour et du lieu des pour¬ 
parlers — paraissent s’etre assouplies au cours des deux 
derniers mois. Nous ne devons pas sous-estimer le travail 
accompli par l'Envoye special du Secretaire general pour 
faciliter, a differents stades, un dialogue qui a fini par 
s’etablir, notamment grace a la reunion tenue a Kaboul 
entre le President Rakhmonov et le dirigeant de l'opposi- 
tion, M. Nuri. 

Bien que la quatrieme serie de negociations tenue a 
Almaty n’ait pas engendre la percee que beaucoup avaient 
esperee, elle a quand meme enregistre de solides progres 
vers la reconciliation nationale. Premierement, il semble que 
les deux parties aient fait preuve d’une plus grande souples- 
se, du moins lors de la phase initiale. Deuxiemement, la 
reunion a ete caracterisee par une large participation, tant 


gouvernementale qu’intergouvernementale, qui a montre 
que, dans certains cas, des formules susceptibles d’elargir 
le consensus ne font pas necessairement obstacle a la 
dynamique acquise par les negociations. Troisiemement, 
Fengagement politique des parties, parallelement aux mesu- 
res de confiance et d’ordre humanitaire, a contribue a 
retablir ce qui, a notre avis, est un facteur tres important : 
la suppression des barrieres psychologiques qui separent les 
dirigeants, qui ont montre qu’ils peuvent etablir un dialogue 
concret et direct. 

C’est ce qui s’est produit lors de la reunion entre le 
President de la Republique tadjike et le dirigeant du 
Mouvement de la renaissance islamique du Tadjikistan, 
comme on peut le voir dans le communique qu’ils ont 
publie a F issue de leur reunion et selon lequel ils se sont 
engages a continuer de rechercher une solution aux 
problemes qui determinent l’avenir du Tadjikistan. 

Ma delegation prend note de cet engagement, qui 
constitue la meilleure reponse a l’appel lance aux parties par 
le chef d’Etat de la Federation de Russie et par toutes les 
Republiques d'Asie centrale, appel ou il est souligne que, 
s’il est clair que la responsabilite principale incombe aux 
parties tadjikes elles-memes, le fardeau de la mefiance et de 
Finimitie mutuelles ne facilite guere les efforts visant a 
parvenir a une veritable reconciliation nationale. 

A Kaboul a la mi-avril et a Almaty a la mi-mai, des 
mesures ont effectivement ete prises en ce sens. La 
communaute internationale, et l’ONU au premier chef, est 
attachee au redressement democratique du Tadjikistan. Une 
importante contribution peut etre apportee par l'OSCE, 
organisation regionale qui, a notre avis, a pour vocation 
particuliere de promouvoir les institutions democratiques et 
les droits de l’homme. L’excellent travail effectue par la 
Mission de l'OSCE a Douchanbe et la participation de 
l'OSCE a la quatrieme serie de negociations a Almaty sont 
d’autres indications d’un tel attachement. 

M. Wibisono (Indonesie) (interpretation de l’anglais) : 
Permettez-moi tout d’abord. Monsieur le President, de vous 
exprimer, au nom de la delegation indonesienne, ma sincere 
reconnaissance pour F elaboration du projet de resolution sur 
le Tadjikistan dont le Conseil est saisi et sur lequel il est sur 
le point de se prononcer. J’aimerais aussi exprimer notre 
gratitude au Secretaire general pour son rapport detaille sur 
la situation actuelle au Tadjikistan. Nous tenons egalement 
a remercier l'Ambassadeur Ramiro Pmz-Ballon, Envoye 
special du Secretaire general au Tadjikistan, pour la perse¬ 
verance avec laquelle il s’efforce de promouvoir la realisa¬ 
tion d’un reglement pacifique au conflit au Tadjikistan. 
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Au cours de nos consultations, ma delegation a expose 
clairement sa position : la solution du conflit au Tadjikistan 
ne peut etre trouvee que par un processus de paix menant 
a la reconciliation nationale, dans un cadre qui preserve la 
souverainete et l'integrite territoriale du Tadjikistan. Nous 
notons avec satisfaction que ce processus a atteint le stade 
ou les parties commencent a discuter en profondeur des 
questions institutionnelles et fondamentales et du 
renforcement du statut d’Etat du Tadjikistan, et qu’elles ont 
reaffirme leur volonte de chercher des solutions concretes. 

En faisant allusion en particular a la declaration 
conjointe faite en mai 1995 par le President du Tadjikistan 
et le President du Mouvement de la renaissance islamique 
du Tadjikistan, nous sommes extremement encourages par 
le fait que les deux parties ont confirme leur volonte de 
regler le conflit intertadjik par des moyens politiques, de 
rapatrier tous les refugies dans leur lieu d’origine, de 
stabiliser completement la situation politique et de proroger 
F accord de cessez-le-feu et de cessation temporaires des 
hostilites — F Accord de Teheran du 17 septembre 1994 — 
pour une periode de trois mois, jusqu’au 26 aout 1995. En 
outre, d’autres mesures pratiques visant a renforcer les 
mesures de conftance ont egalement ete adoptees par les 
deux parties. 

Ma delegation est done heureuse de noter que toutes 
ces ententes et accords conclus par les deux parties tadjikes 
ont ete incorpores dans le projet de resolution et accueillis 
favorablement par le Conseil comme des mesures propices 
a la reconciliation nationale au Tadjikistan. 

La tenue, a Almaty, de la quatrieme serie de 
pourparlers intertadjiks sur la reconciliation nationale, 
organisee sous les auspices des Nations Unies, est, a notre 
avis, un fait nouveau tres encourageant. A cette serie de 
pourparlers, les deux parties tadjikes ont, pour la premiere 
fois, discute en profondeur les questions politiques et 
institutionnelles fondamentales. Ma delegation considere que 
cette approche est le meilleur moyen de parvenir a un 
reglement politique d'ensemble. 

Dans ce contexte, attirons particulierement F attention 
sur l’appel lance aux parties pour qu’elles acceptent la 
tenue, a une date rapprochee, d’une nouvelle serie de 
pourparlers intertadjiks, visant a regler les questions en 
suspens et a appliquer sans delai toutes les mesures de 
confiance acceptees par elles et concernant notamment 
Fechange de detenus et de prisonniers de guerre et 
F intensification des efforts destines a faire en sorte que tous 
les refugies et toutes les personnes deplacees puissent 
rentrer chez eux dans la dignite et en toute securite. 


Nous encourageons assurement la poursuite d’un 
dialogue politique direct susceptible d’aboutir a une 
reconciliation nationale authentique et au retablissement de 
la paix dans le pays. 

Des le debut, l’lndonesie a ete convaincue que la 
responsabilite principale du reglement du conflit incombe 
avant tout aux parties tadjikes elles-memes; tout ce que la 
communaute internationale peut faire e’est fournir 
l’assistance necessaire a cette fin; elle ne peut pas imposer 
une solution. A cet egard, la presence dans le pays de la 
Mission d’observation des Nations Unies au Tadjikistan 
(MONUT) a eu une incidence positive et s’est revele en fait 
etre un facteur de stabilisation. Ses etroites relations avec 
les parties, ainsi que ses liens etroits avec la force de 
maintien de la paix de la Communaute d’Etats 
independants, les forces deployees le long de la frontiere et 
la Mission de FOrganisation pour la securite et la 
cooperation en Europe (OSCE), ont enormement contribue 
a empecher que le conflit ne s’intensifie et ne s’etende. 

Compte tenu de ces considerations ma delegation 
appuie la recommandation du Secretaire general tendant a 
proroger le mandat de la MONUT pour six mois, jusqu’au 
16 decembre 1995. Nous esperons sincerement que cela 
permettra aux parties de rester decidees a parvenir a un 
cessez-le-feu effectif et a promouvoir la reconciliation 
nationale et la democratic. II va sans dire qu’il est imperatif 
que les parties continuent de cooperer avec la MONUT et 
d’assurer la securite et la liberte de mouvement du 
personnel des Nations Unies. 

Malgre ces faits nouveaux positifs, ma delegation est 
particulierement inquiete de constater, a la lecture du rap¬ 
port, que la situation sur la frontiere entre le Tadjikistan et 
F Afghanistan reste tendue, et que la crise economique, 
toujours plus profonde, continue d’avoir une incidence 
negative sur les efforts deployes en vue d’instaurer la 
stabilite politique. A cet egard, nous soulignons qu’il est 
urgent de mettre fin a tous les actes hostiles, et nous de- 
mandons aux Etats et aux autres parties concernes de 
decourager les activites qui risquent d’entraver le processus 
de paix au Tadjikistan dans son ensemble. Dans ce contexte, 
nous attendons avec interet le rapport du Secretaire general 
sur les entretiens qui doivent avoir lieu avec les autorites 
afghanes sur la possibility de deployment d’une petite 
equipe de fonctionnaires des Nations Unies dans le nord de 
F Afghanistan. 

Pour terminer, la delegation indonesienne espere que 
le projet de resolution que nous sommes sur le point 
d’adopter creera un climat favorable a F acceleration du 
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processus de paix et conduira a une reconciliation nationale 
authentique et au retablissement de la paix au Tadjikistan. 

Compte tenu de ces considerations, ma delegation 
votera pour le projet de resolution. 

M. Martinez Blanco (Honduras) (interpretation de 
Vespagnol) : Ma delegation souhaite remercier le Secretaire 
general de son rapport en date du 10 juin 1995 sur la 
situation au Tadjikistan et les activites realisees par la 
Mission d’observation des Nations Unies au Tadjikistan 
(MONUT). 

Ma delegation estime que le conflit au Tadjikistan doit 
etre resolu par des moyens pacifiques. C’est pourquoi nous 
avons accueilli avec satisfaction les resultats de la quatrieme 
serie de pourparlers intertadjiks, tenue a Almaty du 22 mai 
au ler juin de cette annee, ou, meme si les parties n’ont pu 
trouver de solutions mutuellement acceptables dans les 
domaines politique et institutionnel, elles sont parvenues a 
conclure des accords importants en ce qui concerne l’e- 
change de detenus et de prisonniers de guerre et le retour 
volontaire des refugies. 

Par ailleurs, nous nous felicitons de la decision adoptee 
a Kaboul le 19 mai dernier par le President de la Republi- 
que du Tadjikistan et le President du Mouvement de la 
renaissance islamique en vue de proroger FAccord de 
Teheran sur le cessez-le-feu jusqu’au 26 aout de cette 
annee. 

Ma delegation est convaincue que le dialogue direct 
entre les parties tadjikes est essentiel a la realisation d’un 
reglement politique general du conflit. C’est pourquoi nous 
demandons instamment aux parties de poursuivre le 
dialogue afin de regler les problemes en suspens et de 
realiser des progres substantiels sur les questions 
institutionnelles, de maniere a renforcer le statut d'Etat de 
la Republique du Tadjikistan. Nous leur demandons 
egalement instamment de cooperer pleinement avec la 
MONUT, FEnvoye special du Secretaire general, la force 
de maintien de la paix de la Communaute d'Etats 
independants, les gardes-frontiere russes et la Mission de 
F Organisation pour la securite et la cooperation en Europe 
(OSCE) au Tadjikistan. 

Parmi les mesures de confiance, nous croyons que le 
retour volontaire des refugies est un element important pour 
la creation du climat favorable necessaire a la reconciliation 
nationale. 


Nous sommes egalement satisfaits de constater que le 
Gouvernement de la Republique du Tadjikistan s’est engage 
a contribuer au retour et a la reinsertion des refugies et des 
personnes deplacees en toute securite et dans la dignite. II 
importe que, dans ce contexte, les organisations 
internationales et les Etats apportent aux refugies et a la 
Commission mixte l'aide materielle et financiere necessaire. 

Enfin, nous souhaitons exprimer notre reconnaissance 
au Secretaire general, a son Envoye special et aux 
organisations regionales qui ont favorise le dialogue entre 
les parties tadjikes de leurs efforts renouveles en faveur de 
l’instauration de la paix dans la Republique du Tadjikistan. 
Ma delegation appuie la recommandation faite par le Secre¬ 
taire general pour proroger le mandat de la MONUT pour 
une nouvelle periode qui prendra fin le 15 decembre 1995, 
a condition que les parties maintiennent leur engagement a 
l’egard d’un cessez-le-feu effectif, de la reconciliation 
nationale et de la promotion de la democratic. Nous ap- 
puyons egalement la recommandation tendant a detacher un 
groupe d’observateurs dans le nord de l’Afghanistan selon 
les modalites suggerees par le Secretaire general. Ma 
delegation votera done pour le projet de resolution dont le 
Conseil est saisi. 

M. Qin Huasun (Chine) (interpretation du chinois) : 
La delegation chinoise suit de tres pres F evolution de la 
situation au Tadjikistan, y compris le processus de 
reglement politique. A notre avis, le reglement du conflit au 
Tadjikistan depend essentiellement des efforts deployes par 
les parties au Tadjikistan et de l'application effective, par la 
Mission d’observation des Nations Unies au Tadjikistan 
(MONUT), du mandat que le Conseil de securite lui a 
confie; cette application depend egalement de la volonte 
politique des parties interessees a trouver un reglement au 
conflit, et des progres reellement accomplis sur la voie d’un 
reglement politique. 

A cet egard, nous avons note que le President 
Rakhmonov, du Tadjikistan, et le President du Mouvement 
de la renaissance islamique du Tadjikistan, M. Nuri, ont 
tenu une reunion bilaterale a la mi-mai et que les deux 
parties ont tenu une quatrieme serie de pourparlers sur la 
reconciliation nationale a Almaty du 22 mai au ler juin 
1995; durant ces pourparlers, elles ont eu, pour la premiere 
fois, une discussion approfondie sur les questions 
institutionnelles fondamentales et la consolidation du statut 
d’Etat du Tadjikistan et sont parvenues a des accords; elles 
ont egalement adopte une declaration commune sur la 
prolongation du cessez-le-feu, l’echange de prisonniers de 
guerre et le rapatriement des refugies. La delegation 
chinoise se felicite de cette evolution positive. 
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Nous esperons sincerement qu’afin d’accelerer le 
processus de reglement politique au Tadjikistan, les parties 
mettront serieusement en oeuvre les accords auxquels elles 
sont parvenues lors de la quatrieme serie de pourparlers 
intertadjiks; continueront de respecter strictement et 
d’appliquer integralement l’Accord de Teheran, en 
particulier les dispositions relatives au cessez-le-feu; 
renforceront le role de supervision et d’investigation de la 
Commission mixte a cet egard et coopereront pleinement 
avec la MONUT afin de faciliter la stabilite au Tadjikistan. 
Nous esperons egalement que les parties prendront des 
mesures efficaces pour diminuer les tensions le long de la 
frontiere tadjiko-afghane. 

Selon un dicton chinois, la paix beneficie aux deux 
parties tandis que les combats nuisent aux deux. La clef 
d’une solution fondamentale au conflit tadjik, c’est la 
realisation d’une reconciliation nationale a tous les niveaux, 
et la seule t'acon de realiser la reconciliation nationale est de 
renoncer aux moyens militaires et de rechercher, par le 
dialogue et la negotiation, une solution qui soit acceptable 
aux deux parties. A cette fin, nous demandons instamment 
au President Rakhmonov et a M. Nuri de poursuivre leur 
dialogue direct afin de renforcer la confiance mutuelle et, 
partant, de faire progresser le processus d’un reglement 
politique d’ensemble. 

La MONUT a joue un role positif s’agissant de limiter 
le conflit en contribuant a T application du cessez-le-feu et 
a l’instauration d’une confiance mutuelle. Elle a egalement 
maintenu de bonnes relations avec la force de maintien de 
la paix de la Communaute d’Etats independants. Nous 
esperons que la presence continue de la MONUT aidera a 
faire progresser le processus de reglement politique au 
Tadjikistan. 

Le projet de resolution reflete exactement le souhait 
louable de la communaute internationale de fournir aux 
parties en presence au Tadjikistan une assistance accrue afin 
d’instaurer le plus tot possible une paix durable. La delega¬ 
tion chinoise votera done pour le projet de resolution. 

M. Legwaila (Botswana) (interpretation de l’anglais) : 
Nous avons lu avec interet le rapport du Secretaire general 
sur la situation au Tadjikistan. II est encourageant de noter 
que, apres de nombreux mois de tergiversations, les parties 
ont finalement reussi a sortir de l’impasse et a se rencontrer 
pour la quatrieme serie de pourparlers intertadjiks organisee 
sur le theme de la reconciliation nationale. Nous nous 
felicitons de cette evolution, meme si les deux parties n’ont 
pu parvenir a un accord sur un reglement politique 
d’ensemble. 11 convient de noter que les pourparlers se sont 


deroules dans une atmosphere de respect et de confiance 
mutuels. Ma delegation espere que les accords conclus a 
Almaty au sujet de la liberation des prisonniers politiques 
et du retour des refugies dans leurs foyers en toute securite 
ouvriront la voie a un reglement global de la crise au 
Tadjikistan et deboucheront sur la reconciliation nationale. 

II est indeniable que la presence de la Mission 
d’observation des Nations Unies au Tadjikistan (MONUT) 
a eu un effet stabilisateur et cree une atmosphere propice a 
la recherche d’un reglement pacifique du conflit. Voila 
pourquoi ma delegation votera pour le projet de resolution 
dont nous sommes saisis. 

Je souhaite toutefois souligner l’importance que nous 
attachons au paragraphe 2 du dispositif, qui subordonne la 
presence continue de la MONUT au Tadjikistan a 
l’engagement des deux parties en faveur d’un cessez-le-feu 
effectif, de la reconciliation nationale et de la promotion de 
la democratic. Nous sommes serieusement preoccupes par 
le fait que, apres quatre series de pourparlers, aucun progres 
n’a ete realise sur les questions institutionnelles. Nous 
esperons que les parties tireront pleinement partie de la 
presence de la MONUT dans leur pays au cours des six 
prochains mois et coopereront aux efforts deployes par 
l’Envoye special du Secretaire general pour favoriser un 
reglement pacifique du conflit au Tadjikistan. 

La communaute internationale a montre qu’elle etait 
disposee a aider le peuple du Tadjikistan. Cependant, la 
communaute internationale ne peut le faire que si les parties 
sont reellement disposees a vaincre leurs divergences. C’est 
au peuple du Tadjikistan et a lui seul qu’il appartient en fin 
de compte de trouver un reglement pacifique et de realiser 
la reconciliation nationale. 

Nous avons note qu’un accord visant a proroger le 
cessez-le-feu de trois mois a ete conclu. Nous aurions 
prefere qu’il soit proroge indefiniment. 

Nous en appelons aux deux parties pour qu’elles 
adherent strictement a T esprit et a la lettre du cessez-le-feu. 
La reprise et V intensification des hostilites pendant le mois 
d’avril, en violation de V accord de cessez-le-feu, et les 
lourdes pertes en vies humaines que cela a provoque, n’ont 
pas favorise le processus de paix. Nous esperons que cela 
ne se repetera pas. 

Pour terminer, ma delegation souhaite louer 
particulierement le role positif et de facilitateur joue par la 
Federation de Russie et les autres pays de la region — ainsi 
que par l’Organisation de la Conference islamique et l’Or- 
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ganisation pour la securite et la cooperation en Europe — 
ainsi que leurs efforts visant a permettre aux deux parties en 
conflit au Tadjikistan de se reconcilier. Je tiens egalement 
a exprimer ma sincere reconnaissance a l’Ambassadeur 
Pfriz-Ballon, Envoye special du Secretaire general, pour les 
efforts inlassables qu’il consacre a la recherche de la paix 
au Tadjikistan. 

M. Al-Khussaiby (Oman) ( interpretation de 
l’anglais) : Monsieur le President, permettez-moi tout 
d’abord d'exprimer, au nom de la delegation de l’Oman, 
mes sinceres remerciements au Secretaire general pour son 
rapport sur la situation au Tadjikistan, rapport redige de 
facon lucide. Nous saisissons cette occasion pour lui dire, 
ainsi qu’a son Envoye special, que nous appuyons le role 
qu’ils jouent pour aider les parties tadjikes a realiser la 
reconciliation rationale et a mettre fin de facon pacifique a 
leur conflit. 

Si nous nous felicitons des resultats positifs auxquels 
a abouti la reunion de Kaboul qui a eu lieu entre le 
President du Tadjikistan, M. Emomali Rakhmonov, et le 
dirigeant de Topposition tadjike, M. Abdullo Nuri, et de la 
tenue d’une quatrieme serie de pourparlers a Almaty du 22 
mai au ler juin 1995, nous tenons a saluer tout 
particulierement la decision prise par les parties de proroger 
V accord de cessez-le-feu et de cessation temporaires des 
autres actes d’hostilite. 

Mon gouvernement est d'accord avec les vues 
exprimees par le Secretaire general dans son rapport, a 
savoir que, malgre les efforts deployes a cet egard, les 
parties ne se sont guere rapprochees d’un reglement 
d’ensemble et sont loin de s’etre attaquees aux questions 
politiques fondamentales, meme si 14 mois se sont ecoules 
depuis la premiere serie de pourparlers. 

Nous louons done Tinitiative prise par le Secretaire 
general d’appeler les parties a ne menager aucun effort pour 
accelerer la reconciliation rationale au Tadjikistan au moyen 
de pourparlers directs et d’une franche cooperation. Ce sont 
les seuls moyens d’instaurer la confiance mutuelle entre les 
parties et done d’ouvrir la voie a la realisation d’une solu¬ 
tion politique d'ensemble a la crise, etant entendu que e’est 
aux parties tadjikes elles-memes qu'incombe la responsabi- 
lite de trouver une solution au conflit et que les Nations 
Unies ne peuvent jouer qu’un role de conciliation et de 
facilitation en les aidant a parvenir a des solutions concre¬ 
tes. Nous invitons toutes les parties a s’abstenir de tout acte 
susceptible d'entrainer une deterioration de la situation, et 
nous soulignons la necessite de respecter les frontieres 
internationales. 


II ne fait aucun doute que la Commission mixte qui a 
ete creee pour surveiller et verifier les violations de 1’accord 
de cessez-le-feu fonctionne d’une maniere qui ne repond pas 
a nos attentes et qui n’est pas conforme au mandat qui lui 
a ete assigne par le protocole a l’Accord de Teheran. Nous 
esperons que les parties accorderont a la Commission 
1’attention voulue et coopereront avec elle afin qu’elle 
puisse s’acquitter plus efficacement de ses taches. 

Nous nous associons au consensus auquel sont arrives 
les membres du Conseil de securite, qui s’accordent au- 
jourd’hui a reconnaitre qu’il est necessaire de proroger le 
mandat de la Mission d’observation des Nations Unies au 
Tadjikistan (MONUT), comme le recommande le Secretaire 
general, et nous nous felicitons du role positif joue par cette 
mission. C’est pourquoi ma delegation votera pour le projet 
de resolution dont le Conseil est saisi. 

Le President ( interpretation de Vanglais) : Je vais 
maintenant mettre aux voix le projet de resolution contenu 
dans le document S/1995/486. 

II est procede au vote a main levee. 

Votent pour : 

Allemagne, Argentine, Botswana, Chine, Etats-Unis 

d’Amerique, Federation de Russie, France, Honduras, 

Indonesie, Italie, Nigeria, Oman, Republique tcheque, 

Royaume-Uni de Grande-Bretagne et d’lrlande du 

Nord, Rwanda. 

Le President (interpretation de Vanglais) : Le resultat 
du vote est le suivant : 15 voix pour. Le projet de resolution 
a ete adopte a l’unanimite en tant que resolution 999 (19- 
95). 

Je vais maintenant donner la parole aux membres du 
Conseil qui souhaitent faire une declaration apres le vote. 

Mme Albright (Etats-Unis d’Amerique) ( interpretation 
de I’anglais) : C’est avec plaisir que les Etats-Unis ont 
appuye cette resolution, qui proroge le mandat de la 
Mission d’observation des Nations Unies au Tadjikistan 
(MONUT). A bien des egards, la Mission temoigne de la 
souplesse des activites de maintien de la paix des Nations 
Unies et du role utile qu’elles continuent de jouer dans les 
conflits qui surgissent de par le monde. Avec une presence 
reduite mais non denuee d’importance, les Nations Unies 
ont aide les parties a maintenir un cessez-le-feu effectif, et 
partant, ont jete les bases de la reconciliation politique. 
Nous rendons tout particulierement hommage a 1’Envoye 
special du Secretaire general, l’Ambassadeur Pfriz-Ballon. 
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Comme l'indique le Secretaire general, les deux parties 
au conflit ont reconnu le role important joue par la MONUT 
pour contenir le conflit. Neanmoins, les prorogations limi- 
tees du cessez-le-feu et les incidents constants le long de la 
frontiere tadjiko-afghane montrent qu’il reste encore beau- 
coup a faire pour ramener la paix et la prosperity au Tadji¬ 
kistan. 

Si le Conseil de securite a, par cette resolution, pro- 
roge le mandat de la MONUT jusqu’en decembre prochain, 
la resolution subordonne de fa£on ferme et sans ambiguite 
ce mandat a l'existence d’un cessez-le-feu effectif et a 
d’autres conditions. La MONUT ne peut fonctionner en 
Fabsence d’un cessez-le-feu : les parties doivent deposer les 
armes, faute de quoi le Conseil pourrait etre contraint de 
prendre la decision du retrait de la Mission. Mais un cessez- 
le-feu n'est qu’un debut; les parties doivent progresser vers 
une reconciliation nationale fondee sur des principes demo- 
cratiques. Elies ont franchi un premier pas lorsqu’elles ont 
debattu a Almaty de questions politiques et institutionnelles 
fondamen tales. 

Bien qu’il reste encore beaucoup de progres a faire 
vers la reconciliation rationale, le Secretaire general cite 
dans son rapport quelques exemples de nature positive, que 
j’aimerais rappeler. Le President Rakhmonov a rencontre a 
Kaboul, pour la premiere fois, le President du Mouvement 
de la renaissance islamique du Tadjikistan, M. Abdullo 
Nuri. 11s sont parvenus a proroger le cessez-le-feu et a se 
mettre d’accord sur la tenue de futures reunions, ce qui est 
de bon augure pour les pourparlers d’Almaty. Les negocia- 
teurs d’Almaty sont tombes d’accord pour mettre en marche 
des mecanismes de confiance, tels que l’echange de prison- 
niers et de detenus. En ce qui concerne ce dernier point, 
j’aimerais souligner la necessite de permettre au Comite 
international de la Croix-Rouge et a la Commission mixte 
d’avoir pleinement acces aux endroits ou se trouvent les 
prisonniers et les detenus. 

A Almaty, les parties ont commence a parler des 
mecanismes de reglement politique. Malheureusement, elles 
n’ont pas ete en mesure de parvenir a un accord sur les 
questions fondamentales. Nous encourageons les parties a 
redoubler d’efforts. Le moment est venu pour les parties de 
travailler ensemble a F elaboration des grandes lignes d’un 
accord politique. Nous attendons avec impatience l’annonce 
de la date et du lieu de convocation de la prochaine serie de 
pourparlers, afin de tirer profit de l’elan acquis a Kaboul et 
a Almaty. Les Nations Unies, F Organisation pour la securite 
et la cooperation en Europe et les pays de la region sont 
prets a soutenir la mise en oeuvre d’un accord et a y contri- 
buer. Mais la communaute international ne peut ni faire la 


paix ni faire avancer la reconciliation rationale; ce sont les 
parties qui doivent assumer cette responsabilite, et rapide- 
ment. 

Le President (interpretation de Vanglais) : Je vais 
maintenant faire une declaration en ma qualite de represen- 
tant de FAllemagne. 

Mon gouvernement se felicite de F adoption de la 
resolution 999 (1995) qui proroge le mandat de la MONUT 
pour une periode de six mois. La MONUT est une petite 
mission, mais une mission a laquelle nous attachons une 
grande importance. Je voudrais saisir cette occasion pour 
remercier ses membres de Fexcellent travail qu’ils accom- 
plissent dans des conditions difficiles. 

La MONUT, comme le note le Secretaire general dans 
son rapport, joue un role essentiel pour ce qui est de conte¬ 
nir le conflit au Tadjikistan. Elle le fait en surveillant le 
cessez-le-feu. En meme temps, elle fournit un appui vital 
aux efforts de maintien de la paix deployes par FEnvoye 
special du Secretaire general, FAmbassadeur Pfriz-Ballon. 

Ma delegation se felicite de ce qu’apres une longue 
periode de stagnation, le dialogue entre les parties tadjikes 
ait enfin repris. Nous voudrions remercier FEnvoye special, 
FAmbassadeur Pfriz-Ballon, ainsi que les pays observateurs, 
de leur contribution aux resultats obtenus lors des recentes 
reunions de Kaboul et d’Almaty. Ces resultats, bien que 
modestes, represented un progres dont on avait bien besoin. 
Les parties doivent comprendre que le role de l'ONU et en 
particulier la presence de la MONUT sont tributaries non 
settlement d’un cessez-le-feu mais d’un processus politique 
viable destine a realiser la reconciliation rationale et a 
promouvoir la democratic. 

L’Allemagne reste preoccupee par la poursuite des 
combats le long de la frontiere tadjiko-afghane. Comme le 
souligne le Secretaire general, ces combats font intervenir 
les parties aussi bien que les gardes-frontiere russes. Dans 
ce contexte, nous avons pris soigneusement note de la 
recente declaration du Ministre des affaires etrangeres de la 
Federation de Russie, dans laquelle il a reconnu la validite 
de Faccord de cessez-le-feu pour les forces russes au 
Tadjikistan. 

Nous estimons que la presence des Nations Unies dans 
le nord de FAfghanistan, telle qu’elle a ete demandee par 
les deux parties, pourrait contribuer a reduire les tensions 
dans la zone frontaliere. II est manifeste que Fattitude des 
autorites afghanes competentes sera cruciale a cet egard. 
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Nous esperons que le Secretaire general arrivera a les 
persuader de l’utilite de cette presence. 

Faisant rapport au Conseil en aout 1993, le Secretaire 
general a fait remarquer que la situation au Tadjikistan 

«contenait en germe une menace importante a la paix 
et a la securite internationales en Asie centrale et au- 
dela.» (S/26311, par. 35) 


Mon gouvernement estime que ce constat reste vrai. Voila 
pourquoi nous encourageons le Secretaire general a intensi- 
fier ses efforts en faveur d’un reglement politique. L’Alle- 
magne est prete a appuyer pleinement ces efforts. 

Je reprends mes fonctions de President du Conseil de 
securite. 

II n'y a pas d'autres orateurs. Le Conseil a ainsi 
acheve la phase actuelle de son examen de la question 
inscrite a l’ordre du jour. Le Conseil de securite reste saisi 
de la question. 

La seance est levee a 12 h 30. 
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